


Le livre


C’est un marécage, dans un coin de montagne, pas très loin 


de la ferme de Greta Sebek et de sa fi lle Anj a. Il ne sent 


pas mauvais. On n’y trouve pas d’insectes. Pourtant, il est 


dangereux. Des bêtes s’y sont perdues. À cause de lui, un 


j our, Anj a désobéit pour la première fois à sa mère qui lui 


avait fait promettre de ne j amais y aller seule. Elle s’est sentie 


attirée, irrésistiblement, vers ce lieu qu’elle appelle l’eau 


verte. Ce qu’elle y aperçoit l ’eff raie, la fascine, l’ensorcelle. 


Il faut qu’elle y retourne. Elle résiste longtemps. Mais le 


j our où elle cède, c’est pour voir sortir des eaux un garçon 


de son âge, aux yeux verts comme le marais. Aussitôt Anj a 


le baptise « le dénoyé » et entreprend de le sauver. Est-ce 


qu’un garçon si beau, perdu et silencieux, peut faire du 


mal à deux femmes courageuses et débrouillardes ? Oui.
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– Maman, qu’est-ce qu’il y a dans l ’eau 


verte ?



– Rien, ma chérie. De l ’eau, des herbes, 


et voilà. Mais promets-moi de ne pas venir te 


promener ici toute seule. Jamais, j amais. C’est 


dangereux.



– Parce qu’il y a quelque chose dans l ’eau 


verte ?



– Mais non. Je t’ai dit que non. Tu risques 


de te noyer, c’est tout. Allons-nous-en, la nuit 


va tomber.



C’est le tout premier souvenir de ma vie. 


Celui que j ’ai gardé. Ma mère et moi, sur le 


sentier entouré par les marais. Ces marais, j e les 


